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'ARTI BIWKI.-8ECT1W RMMISIENK 

l e Cnmététméemm aa raanira ax-
fraoi<l—li—iut taanadi aair, à 8 h. 
if.». à la Pâte. 

CuinimiiiifMrw< tria importantes 
<tur Im A a m t f c M sam/nigHc oppor-
'nno-cUrlemét centre im Parti et tes 
e7ué\ 

Présence de tous les membres in-
dispeaeabie. 

Médaille Militaire 
M, fJrujon, maréchal dee logie chef da 

a L 11 il aa — fia. fui a -' «oa de eervice vient 
de recevoir la a»é«ij^j^mUI*aita. 

Mie ftdtr^s u« gjaaajtVtJira 
La comité d'organisation de teXXUIe 

rcta fédérale de rt inie* des Sociétés do 
r yrnaestiqae «a Premcs • est réunie mardi 
dernier. _ _ . 

Il o deetdd •retrvrre-er «no délégation re 
rrcrcier la aaaito poar la vote «ai* par le 
conseil muaieip*, inviteet le président de 
la UApaaliaao à assister 4 la rcta de gym-
aaaliqae qui aura liou 1 année prochaine à 
Roubelx 

Paie la secrétarru e donné eonnalaaaaee 
dea aocièléa qm avaient déjé envoyé tour 
adhéoiom. Mies eutu reUtivemaat s o n -

WATTRRLOS. — TJaj tritte ptrsonnmfr 
— I.e a ear François Soudas, âge de » 
en», ouvrier appretenr. demeurant an cri-
tin ier, a «té arrête hier mat m par le a gar 
«a» Lepoutre é l Béav Cet individu est'.i*. 
csripé d attentat 4 là pudeur aar sa petsv* 
tille 4gée de oint} eue et demie. 

LYS-LES LANNOY. — Grande con/è 
renée jrmbl que. — Lemdt 4 janvier, 4 8 h. 
da eoi». cbex le citoreatraairair Liénard, à 
leataminat < Au Hetocr de Printemps » 
grande conférence publique avec le con 
coure <lu citoven Gustave Oeeetieerder. 
rédacteur aux journaux TRgahii et la n 
celle de Tourcoing. 

Ordre du Jour : Le eoeieliame 4 la cam
pagne. 

une entrée de 0,10 eentimee eara perçue 
donnant droit 4 une enanaoa, pour cou
vrir lea traie 

DÉPURATIF *» F JACKSON 
dégoût «» 

toujours, CeMffM 
let péjwoono» mi 

plovÉ.*iUuMsH*x£em6'. 

VICKSé. 

IWsBATiaaBBa. ii-oB.TO.pU 

On accident de travail 
Un ouvrier terrassier, Charlea Bigine, 

Agi de 38 aaa a OU victime hier d un acci
dent de travail. 

Il travaillait rue de Baniaux 4 la cons
truction d'un aquedue, quand, an manoeu
vrant un wagonnet, il ae fit une assez gra
ve bleaaure a la mai > 

Le docteur Lagill «re lui a donné dee , 
lea soins et Possvrier a été ensuite recon- L 
.luit 4 aon domice, rue de <a Chaussée. Il [ 
travaillait panr leeoaiptede MM. QofTrin 
et Gaberel. 

Arrestation <hu expulsé 
Hier matm. Inpolitee de eûreté e arrêt* 

rue deLeanoy, le I I > » « 4 Constant Detois 
égéds 4(1 ans, demeurant 4 Tourco.og. 

Cet individu eat sou» le coup d un arrêté 
d'expulsion pris contre lai le 6 novembre 
dernier. 

Pour «e faire arrêter 
6 bearee l|2. le Avant-hier e*>r. vara 

noaamé Emile t elo.laoer. éné d e ï 8 sus , 
paeeant rue dee Pot*.ii, urtea me eerreaax 
du poète de polie*. 

if déclara q u i avait fat cala pour se 
faire arrêter • tut en effet Incarcéré. Il 
faut dire que Daloléeacr «tait ivre. 

Une saisie de poissons 
La eeee-raspactaur de dearéee alimen

taires a fait aaUir hier, aa minek,7b kilog. 
s poissons reconnu impropres 4 la con-

d mi.atioo.. 
eo • 

Tra ra,a électriques 
avare de Roussis fait 

T O C B C O I X G 

La compagnie des 
coaaaitte • i publu n . . . . . • 

Par suite Hel earomiireinent des voitu-
ree et des i l*Hs< formes par dee pereoo-
neaaccompagntaede i alluta et de paquaia 
vola.i.ioeux, des p «uJi'.es i m m r e u s c i se 
soas preduitss «Va la p*ri du public 

A ce propesv la *yo>tavjBgiiie croit devoir 
rappeler lea prescriptH» a du I art. 24 du 
câbler dee charges .no>i cunt»-

« Tout vovageur il-st le bagage peu vo
lumineux aat auaoep Ma d e ira porta sur 
>ea genoux a«o» «•• o*r Va* votasse et qui 
l e pèsera paa pies de 10 kilos n'aura à 
•>ayer, pour la port d • re bagage, eueen 
lupplâment du pr x de s* place a. 

La compagn e t lu m.eur d informer le 
ueiia qu 4 partir du 1er janvisr 18V7, le 

acrviaa aar la l.gne l e Laaaoy aéra tait 
au quart d'heure 

Les depa-te auront lieu : de la rare de 
Roubaii, è l'b uru u \o minutes, 4 30 mi
nutes, à M minutes, He la place de Lan-
aov : 4 l'heure et I» tninuies, à29 minutes 
d 44 minutée, 4 ** miuu.ua. 

§'>mbat<; de Coqs 
Dimanche 3 janvier IM07, aura lieu chez 

i)annela, 4 l'Abood n>-e, rue de Mouvaux, 
66, le rendage d'un i | . r*»er 30 fr- Paires 
de plmsir 4 6 fr. 'Outre Millescamps, de 
Mouveaux. Tous c jqs de :, livre*. 

On verra 4 t-ett? partie le fameux coq 
in lien de Mouacr m. 

Miea au parc 4 midi précis. 
Plus deaou Irunesde paria aont engagée 

sur la première paire. Prix d'entrée, 0,30 
centimes. 

DJI aises A pierrots 
A partir de vea iredi 1er janvier et joure 

suivsmta, grasMia .lucaaee a pierrots, chez 
Achille Carpanl • r. c ibaretier, angle des 
ruée da Pile et e M «rceaa. 

Le eftoven Clierlm Stennr, cabaretier 4 
Vfageata, rue tteriird, pre.ieat les cana-
ades qu'il fera du a s » J pierrota. 4 pér
ir de vendredi ier janvier et joure sui
vante. 
trirrax secrétaires des groupes du Parti 

Le ComitJ aaéeatif informa lee sécrétai-
rea dea groupes q i- le citoyen Vaillant, 
ie< rétaire permanent de U eeetion ae tien
dra 4 leur die^ositi'jii 4 « La é'aix a ice 
mardi, mercredi, vendredi de 6 h. 1|2 i 
S b. 1|2 du e 5.r, et >ea dimancae, de 10 
heures du matin 4 midi. 

etoaremeat eerrfer 
Le groupe l'Aveair Socialiste du Pile lé 

réunira eamedt 2 J* iv.er, 4» h. du soir, 
chez le cHeyen Aeti He Carpentier, angle 
des rues Marceau et du l'île. - Urgent. 
BLe groupais Revanche Ouvriers ee réu 

il» M ean>#»llï janvier. 4 8h lixdueoir, 
en son local habituel, chez charlea Mae-
gin. M* é» TtMesYi. * . 

Ordre da joua- très nn portant 
La prëeeavae da tous lee membree eat 

iodispeaeabk)—laeaaptioa da aeeveeax 
adhérente. 

La groupe la Veeeenems dm Peuple ee 
Miinurpanmedie janvier* 8jj l (2 da ooir, 
«m r̂. je néeyen E Us L iiraeae, aa«le des 
ruée da Pile et L) jo^euee. Ordre di 
très lee portât . 

— Le groupe 1 Ha nanis» socialiste eetee 
orgaaleation eeer le ciioven Kmile Car-
retta, 134, rue de I \l na. Lee eltoyeas qui 
désiras» est feere p «rtie peuvent ee faire 
ineorese dee âpreeeut ava laeej de dit 
groupa. 

Va» meltwireuee déwalitée 
' t a eea»e tssUes*. mareaeieele <ro pommée 
de terre frites 4 Wstlreloe a porte plsM»* 
hier 
part de mslfaitears reeaee 
ladlvidaeaei met «aie 4 aéleg de «a 
S klloa. d a p e a -a* 4m tamrav et dea 
eilea 

la jour 

AUTOUR LTUl BUDGET 
Baasstee saossTemtas». — •atat t - fraM 

eaaea mVésrea - A rers<-s»l. - Ait 
Cautsltlavststessaesat. 

(Suite) 
Aprée d'être jugé 4 propos de l'affaire 

des brasaeure, le coeateil municipal auto
rise M. Salembier 4 poureuivre la lecture 
du budget. 

Au chapitre des dépenses, l'article 10:*, 
Subveation de âuu francs 4 la Keciete St-
Krançoia-liéKH.provoque une vive hscus-
sion antre MM. Théry-Kasson, Muller, 
Uron ai bar .arie. 

Nos lecteurs se rappellent de le soc été 
de St-l'ran oiï-Kogia, londee en vue de 
favoriser les mariages catbol ques, qui 
est depuie longtemps subventionnée par 
la ville et devait en retour favoriser 1s 
mariase dee indigènes. 

Or, il y a quel ,uee mois, 4 le tuits d'un 
incident dont noue avons enireteau nos 
lecteure le Cro x revendiquait pour la ao-
ateta Sa ai-l'rançoie-Ré«jis le droit de ré
cuser les secours ds la ville aux inJ.gante 
qui ne p cuvèrent ou ne voulaient pas se 
souitfi'Ura auK loia e l'église. 

U s'ag seait en l'sepèce d'une femm e 
divorcée légalement et qui, eur le point 
Ue •« r* tiirrter, avait rail une demande 4 
l'effat d oueanir gratuitement les pièces né-
ceasairea à aon mariage. A la mairie où ! 
alla a'était adressée aa renvoya l'intérea-
eèe 4 laaocieteSaint Françaia Kégia seule 
dispensatrice de ceganre de accoure Cette 
nouvelle démarche n'eut pas plus de suc
cès, la société enquee.ion se re usant for
mellement 4 venir ea aide aux peraonnea 
dévouées et dont l'église ea permet le 
mariage I 

Ces sortes d'unione disait la Croir, ne 
sont que dee u n u t i libre* tigaltiéet et la 
Société Sainl-Frun.,oia R<*gia, qui est une 
institution religieuse, a le droit de s'en 
désintéresse 

C'tst 14 4 pea de eboee prèe la thèse que 
soutiennent au Conseil municipal M. Toé-
ry-Rfisson et M. le maire qui, avec M. 
Muller, a instituent let défeaaeura ds la 
Société Saint Kran.oia Hégis. 

M. Uron et biroari demandent la aup-
preaaion pure et simple de la aubveotioa 
et le vote d une tomme équivalente pour 
établir a la mairie un servie* spécial pour 
les mariage* d indigents, ainsi qu'il fonc
tionne a'ailleura 4 Houbaix .depuis /avè
nement d: la municipalité socialiste. 

M. Uron déclare que, pend ni de longues 
aan.ee, il a voté la auuveotioa don: il a'a-

?: t, mais qu'aujourd i.u il ne peut plua le 
aire, lu soeictd bt-Krançoie Hégia ayant 

trop fat prouve d intolérance religieuse. 
C est égal, M. Uron y a mie le temps, 

pour s'apercevoir ne cela i 
Aprée un long plaidoyer de M. le maire, 

la subvention mise nux voix est re jetée. 
Ont vote pour: M. Thery Itssson. M. 

le maire. Uestombes, Sénélar, Masure-
Six. Glorieux et Farvacque. 

tvN 
A l'article 30, chapitre det octroie, M. 

Flamant souiève une question de la plus 
liante importance et qui intéresse surtout 
le personnel de l'octroi. 

M Klainent se plaint de ee qa on ait 
nomm", au pocie ds contrôleur, un rece
veur de 3e clssse, alors que remploi de 
contrôleur revenait de droit au receveur 
central, dont les états de ssrvice sont 
beaucoup plua anciens et qui, de I aveu 
même du prépose sn ihef, n a jamais don
né lieu 4 aucune i lainte de la part de eee 
chefs hierarcniqu^a. 

M. 1 lament rappelle 4 M. le Maire lee 
observations qu il lui a faites 4 ce sujet 
en réunion de cocnmieeion et regrette que 
I administration naît pas cru devoir en 
tOi.ir compte. Il y a eo aoe injustice fie-
grante ds eommiee, ajoute t il Un fsvo-
rise las une au détriment dea autree, dea 
evanl droit. 

M Barbarie s'associe 4 cas Jéejaratioaa; 
il rappelle ua vœu qu U e propoeê au eujet 
de l'avancement dee employés docir A et 
conclut eo dissnt que 1 ad mi lstrstion 
favorise lee gros et ae Usât jamais eomp4e 
dee intérêts des num les. des petite 

Ces déclaraiiona faites avec ea accent de 
Sincérité convaincante eeuMveat lee plue 
vives protestations de la part de M. le mai
re et dé M. Uroa. 

Une attestation aeeei vive rélève entra 
" Uaett et M. ria>uant- Ce 

rt-.oUiee roas ea feront voir bien encore 
•l'auras I 

Coiim.e si cela devait vous étonner le 
moine ou monda. 

l'v | a % 
Ce dernier incident clos, M.Charles t o 

nden demande la parole 4 propos ds ier 
ticle Ji. irais ds règia du bureau du con 
ditionaemeat. . 

Apres avoir saisi le cooaeil de certein^ 
plaintes qui lui sout,parvenues au sujet du 
oirseteur dé ce service dont on «s propose 
dVIever de l,UU0 franco le traitement an
nuel. 

l.oridan donne lecture d une lettre 
emunent dee ouvrières et per lequelle les 
maliicureuses se plaignent de surmenage 
qui leur est impose et des procédés dou
teux le ^recteur à leur égard Je ne vo.erai 
pes. ddclareM. i.ondan un budgetqui com
prend une augmeutation de traitement ds 
milie francs pour un homme qui ce per 
met de violer les réglemente d'atelier et 
qui est cause de toute critique contre l'ad
ministration municipale 

M. selembiea (dea bières ') prend bru
talement 4 partie M. Loridan. Salon lui, le 
directeur et la commission dont il eet le 
vice-prôsid :iit font tout leur devoir -, lee 
mécontente ont tort. M. Loridan aueei. et 
quant au directeur il use de son pouvoir et 
il e raison 

VI. Uron et M. Lecomts contestent les 
dires de M. Loridan et lee griefs invoqués 
per les ouvri. rss Ile font naturellement 
tous .eurs efforts pour défendre l'admi
nistration. 

Tout ee termine le plus tranquillement 
du monde. M. Uespinoy qui déclare s'ebs-
len r, n'en vote pas moins avec lee autree 
je budget de i'oeiroil A ce moment nos 
conseillera sont encore au nombre de il. 

La suite de la diacuaaion du i.udget s'est 
effectuée dans le plus grand calme 

Ues réserves avaient b.en été faitea par 
M. Loridan au sujet des articles luo et liK, 
crèches municipales ; par M. Baroaria 
sur les artules ltib et 171, cultes et 179, 
180 construc.iao de croches et de chapel
les, ma.s ces deux conseil.ers étant a >-
sent», le Conseil a paasé outre 4 leurs 
Ouservutions 

En un tour de main, Nf. SeJembien a pu 
faire adopter ces divers articles dont la 
d.scuss.on eut pu être intéressante pour 
tous. 

Pour conclure, d part la suppression de 
la subvention 4 la aocutô Saint Francoia 
Régis, rien n a été changé au budget tel 
oue 1 avait établi le commission des linau. 
cas, 

G. D. 

rédaction Gageons une plume d'oie contre 
ls Giboux, qu'il ne rôp a Ira pas eu sujet I 
de toa merle blanc Ueprenx ! 

CALiDRY. — IM Jmmmemt* teciali*te. — 
Diiaoncho I» janvier 1897. rtoavou du 
groupe la Jsunesse eocialiste. chez le ci
toyen Soret, débitant plaes Thiers. 

ordre du jour. — Cotieations. causerie 
par un des membree. 

La section du Parti ouvrier, fait appel e 
loua lee citoyeae désireux de défendre 
leurs intérêts et de s'initier sux questions 
sociales, de ea faire inscrirs, dès au
jourd'hui au aiège du groupe et 4 1 issue 
de la réunion. 

PAS-DE-CALAIS 
Le député Lsmendin et ses électeurs 

Le député Lameadin recevra eee élec
teurs le lundi 4 janvier 1897, en son domi
cile 4 Bétbune, rue du Marché-au Fil, de 
'J heurea du matin 4 midi 

R t P A T B I K H BMTS 
De nombreux français as trouvant sans 

ressourcée à l'étranger et demandant 4 
rentrer en France aux frais de l'Etat, ont 
vu fa ite d'argent, au budget spécial des 
rapatriements, leurs demandes ajournées 

A cet eflet. le citoyen Lemendin, député, 
a demandé et obtenu,lors de la diacussion 
de ee budget devant la Chambre, une aug
mentation de crédit de dix mille franr.i ee 
3ni permet de donner un commencement 

e satisfaction aux intèreeses. einei qu on 
va ls voir psr la lettre du Ministre de l'In
térieur : 

Pans, le 24 décembre 1896. 
Monsieur le député et cher collègue, 

Vous avez bien voulu appeler mon iaiérêt sur 
le sieur Lesnir (Auguste), rclurll ment i Pana 
(Amérique du Nord), qui sollicite pour lui, sa 
femme et ses quatre enfants la faveur du rapa
triement aax frai* de i Etat. 

J'ai I honneur de voua informer que je viens 
de prier mon collègue des affaire* •tsao*jèr»s de 
vouloir bise prescrire les mesures nécessaires 
eo vue d assurer le retour en France d* cette fa
mille, aux frais de mon département. 

Agréez, etc., etc. 
Signé : BARTH0U. 

ARRONDISSEMENT DB BBTHUNB 
LEN'S. — t<*~ort un agent de potée. — 

Réunion de groupe 
Le groupe la • Revanche des exploités » 

se réunira ce aoir. 4 huit heures, en ion 
local, chez la citoyen Uelahaye, rue dee 
Pbalemptna-

Prsaence indispensable. 

L'agent de police Molin Komain noua prie 
de déclarer que, contraire.i ent 4 , ce que 
dit notre confr.'re le Journal de Le n c est 
loi et non 1 agent Cousin qui a constaté le 
vol de lentilles commis par Oscar Vincent 
marciacd de lêgumea. au préjudice de M. 
Cnanea bes«sut, cultivateur à Lecs. ajou 
tant que c est égarement lui qui a accom
pagne M. Viart commises re de police, 
dans ea visite domiciliaire chez l'inculpé. 

Ainsi qu on le voit, I agent de police 
Couain sait facilement sa parer des pla
ntes du paon. Autre nent dit, il sait s s t -
tri u'-r i s résultats heureux des enquê 
tes fa ies par ses collègues,voire mèmepat-
M le coin i iaaaire. Il aat vrai de dir que 
Cousin a besoin de ae remplumer quelque 
peu pour faire oublier ee violation de do
micile à Avion, sa condamnation pour ce 
fait par le triounal correctionnel d'Arras, 
son abus d'autorité, faisant abattra, dans 

ttAm'ue" des nouvëiua"timl"r"es*"« I »'• " r o . « d B . G . r " A . G : n ^ *** C h , e n " 

Union républicaine socialiste 
Les serrétairea du sectionnement sont 

invités a s ! réunir samedi soir, 4 but heu
res. 4la Brasserie sociale, rue du ''aie. 

Ordre du jour : Rentrée dte vieux tim
bres — Contr >le. — Réunions 4 orgeni 
a*r 
dea nouvelle* caries. — l rgence 

par déclarée qa il aa ea tara père *a budget, 
ce qm ae ferait que aaaetieoaar une eajaav 

_fS^*rt 1 L?» U r é 'é'ea»vaée dee os 
entions He MM. Barbarie et Flaj 
•ePdseil passe outre et le budget 

avec le -
leznanL le 

eArredjglSSliiaé q * f l ijaurarJrte, 
• • t «MeHptstf pernsf 1 0 TOiat sMmttaTm^mWAi 

A ee axomant Met. iMeope. imMeerte etJ 
*?V- ******** . « y * * — * « L * namaat, toaa troie «éeiit lipVsrt trtitea, ea 
i f i i 'e iVT^ 1 T T i s i, mn-ffît M î t ' » . ^ ? » " * • u»atU/«eojt*».ia 

l ' f g *?L*** ZrjJ.~m*Jf-**£*!L. OWiae iés. meséisarsT Aflonï, iAeafi. 
.1.1&C.t«afa-1e^^ g - ^ m ' ' r ? r 7 " TjTÏnL|,yru&' ' 

LE NORD 
AAROmHSSHafRrrr oa LILLE 

HSLLBMMBS. — Parrrourr:er, sttion 
kvttemmolse. — t'ne qu>>te faite par lee ci
toyens Léon Collier et Uoquesnoy produit 
la somme da aix franc* trente "cent mes, 
pour la lutte. 

ARRONDISSEMENT DK DOI'tl 
SIN LE-NOBLB. — Dittributior. de lots. 

— l'an* beaucoup de communes où les 
curés et les cléricaux agiasent. on orga
nise, sous une appellation quelconque, des 
reunions, dee cerclée dee patron tges. 
Dans ces cercles ou patron iges ds jeunes 
gens, lillae ou garçons ont lieu dee lote -
ries. Pour que ces loteries rapportent, on 
fait répandra dans toute la commune et 
même dans les circonvoiemee. des car
nets de billets munie d'une souche. Ka 
dêlivrsot les i • Ilots, on a soin de mettra 
le nom du preneur aur la eeuche afin, dit-
on. de connaître de suite le nom du ga
gnant 

Noue ne voelona suspecter personne, 
mais comment se Lit il, MM. les curés et 
vicaires, que toua lea beaux lots soient ai
les aux peraonnea les plus riches st sur
tout à celles qui fréquentent le plus sou
vent l'égl.se T 

I ourquoi une jeune enfant pauvre qui 
avsit gagné une jolie corbaills ne re-evait-
eile que deux petite veaes n'ayant aucune 
valeur T 

Pourquoi encore? .. \h! nous le savons 

fiourquoi M. le vicaire a gagne le plus joli 
ot' Personne, 4 Sio, n ignore que noe vi

es.rss veut quitter notre village c'est M. 
Hé/.o. lui mè ne, qui l a annoncé. Avant de 
partir lia devront faire'leurs adieux ; pour 
qu'ils soient faits suivent les règles, il fau 
dra bien dîner. A ce dîner, la raee porcine 
ne pourra être étrang re. peut*/, donc. 
M. le Doyen, eee vicaire* et lee gros bon
nets du paya. M. Renard et compagnie en 
Seront i il fallait donc an enebuo de lait. 

La Providence, qui ae fait ja neie défaut 
4 ceux qui t'invoquent, aurtout quand ila 
tiennent ea main tous lea numéros de le 
loterie, a voulu que le départ de noe vicai
res fut fêté en jo.euse compagnie Et voilé 
comment au presoytère il a refait ripaille, 
grâce a cette divine Providence qui attri
bue les lots 4 qui bon lui ssinbls. 

ARRONDISSBMBTHT t>B CAMBRAI 
CAMBRAI. — Belle volière d'oiseaux 

— Par 1 élégante plume de l'éphèbe Gi
boux, le L bérml déverse chaque jour une 
bottée d'injures aux enndidats socialistec 
MiMtoriaax Nous n'avons, parait-il, que 
des nullités daas BlHre parti. L anabaptiste 
Giboux, ex-pion<en rupture de collège, ae 
connaît donc pas 1 illustre professeur 
Ôlard, du la Sorbonne, dont la science 
pourrai cent fois éeraeerie folliculaire 
emrtrneex qui pend chique soir un article 
idiot pour cent cinquante franc * par mois t 

L'ieoe roiasta Gu ou», aouvellenvént con
verti («rail mieux de noue expliquer dans 
un langage français, la valser dea sept 
bonzes oppertuaustee qu'il ese pré sou ter 
au étiSruge restreint 

Wu'tl OouS dise donc, le pourquoi du mu-
tidiee du e natêur Dnpreu* 40 sénat F De 
vrons-nous. pour eele, rééditer deux vers 
M la fameuse Ottenaoé populaire : 

%X$m^j*iT%Jfà^*-
Poe-rrsrt-tt «galerhént dbbe rénepagnar 

^:<x^4& -ii.ia»iiwî5- , d ^ . 
i «r»t-ei étjge Mggutjajig» ^ ' » BOa 4 

inotfeosifs, ses abeencee d'équilibre, eee 
manque < enta rei'éres au règlement et 
enin après bien d'autrss cet , sa déser
tion récente dans un aerviee sur le champ 
de fo.re ou il e eet laiaee enlever réchaud 
et couverture 4 son usage. 

Esn-'r ins qu'à l'avenir le bouillant agent 
Xousm se contentera de étire signaler ea 
qu'il eet eo droit de aa voir attribuer. 

/.air»''.e Paeteurienne. — La clien
tèle de cet êtabliaaa nent aavgmeeste chaque 
Jour. Rien détonnante cela. Lait, œufs, 
fromages ventus sont toujours de premiè
re qualité Quant eux beurrée, il résulte 
d'aaalvsec faiiea récemment, qa'il n'est 
excellent au goût, toujours très freis et 
vendu 4 des prix déliant toate concar-
rence. 

f'rinoir». — Le ville d* Lena ve être en
fin dotée de deux urinoirs, I un placé rue 
Basse contre Pecols Carnot. l'autre boa-
levtrd dea Scolee. a lotaé au mur de l e 
vant-cour que l'ajdniin stration municipale 
ne s'arrêtera pea en aussi < onne voie et 
que pr 'Chasement, aur divers poiata da la 
ville, dautree uriuoira seront i..staUés. 

LIEVIN. — [.heure. ». e. P- — Décidé
ment, a joi* de* Licviaoïs. apprenant qae 
l'horlcga placée au haut du clocher allait 
ee remettre en mouvait ent a été de courte 
durée, car déjè aprée quelques tours,celle-
ci s'est de nouveau arrétea à ti h. 20. 

On ne saurait paa dire encore ai c'est 6 
heures M du soir ou du matin, mais oa ne 
tardera paa 4 être fixé MM lee ingénieure 
da Liévin, qui ey connaissent en matière 
é affaisse méats, ont décidé d* faire dee 
recherchée. 

C'est I ien. Messieurs de la Mine, maie 
pendant que vous y êtss.montez donc dans 
le clocher, visitez l'horloge Peut-être un 
chst eet-il encore tombé dsns l'engrenage 
empêchant le grand ressort de fonction
ner. 

Ouf!! 
HENIN-LIRTARD. — Concert — Le eoa-

eert, offert le 27 décembre par le musique 
municipale à ses sociétaires é t é leurs fa
milles, a pleinemsnt réussi. 

Une belle et nombreuse assistance ss 
pressait dsns te saloa Lompret, récom-
pens .nt ainsi les organ sateurs des pei
nes qu'ils Bedonnent. La compoeition du 
programme juautiait d'ailleurs cet en.près 
sèment. 

Mademoiselle Louage, qui possède une 
voix charmante, d'une justesse parfaite et 
qu'e'le conduit avec inétnode, a conquis 
toutes lee evmpathieedu pabkic 

M. Carpentier. un baryton toujours ap
plaudi, et M Capeile. un comique de bon
ne école, accompagnés par M. liogier, 
pianiste .ie talent, ont obtenu an succès 
bien mérité. 

A ces artistes se joignaient deux jeunes 
béninois, actuellement élevée au Conser
vatoire de Paris. 

D'abord M, Morel qui, sar le trombone 4 
coslisses a parfaitement exécuté deux mor
ceaux bérsésés de diftieultés et qui ont 
eeélevé les bravos des auditeurs ; puis ls 
petit Psul Delsero x. un ciermettiste mi
nuscule, quant 4 le taille, mets déjà, grand 
eo talent. 

Les trois mois que ce jeune artiste vient 
de passer 4 Parla ont déjé porté leurs 
fruité ; son jeu s'affirme son do gtê de
vient plus agile et sa phrase devient ptaé 
délicate. En un mot, il fait honneur 4 son 
premier prb esstor, M. Vandeick si è ea 
ville natale qui s apprête 4 téter ses pro
chains succès. 

COURRIÉRES. — Election de déléguée 
n.ineur*. — L'appel Suivant eet edressé 
aux ouvrière «atneare dee mines n 7 et 8 
de Charrieras et à~3 de Gervïn : 

Camarades, 
Nous volai A la vaille due élections dee 

-"• chargés da veiller 4 votre eécu-

• » * , mam*m attrsVVo 
émettre le lu isnviu. , 

sauvegarder lea vôtrea. s'attirent alaei le 
haine des comoageriee. 

Cette aaaée lea coiooagnlea feront mille 

Ê
roméaaaa 4 ceux qui accepteront d'être 
•urs candidats et tetrj eeaiavos pour tes 

servir ea détriment dee trevailleure. 
Attention é vous, caaaradea 1 Me votée 

que pour dee candidate connus, eu cerac 
tère droit et franc, dont la loyauté et le 
désintéressement 4 votre cause ne pea vent 
être euepeeta ! Ne donne* vos, suffrages 
qu'à ceux dont vous connaissez l'expé
rience et lee eetee l 

Voae save - qu'il y va da Tetra sécurité 
dane votre travail.at de vos ialèrète encan 
d'accidents. 

J'espère que voue volerez toue pour lee 
par issas ds la démocratie et de la vérité 

Sue aux opprimeurs et eux exploiteurs 
et ellez tous aux urnes, le 10 janvier aax 
cris de Vive Dep.re! Vive Berton I Vive 
Mallet ! et vive le Parti Ouvrier! 

DUGARDIN-DAMIKN, 
membre du Parti Ouvrier . 

BARLIN. — Accident. — Chrysole Bru-
net, 26 ane, conducteur de chevaux à ta 
fosse n- 7 des mines de Nceux 4 Barlin, 
surpris dans une galerie étroite par l'ar
rivée d'une rame de berliaae, n'a pa ae 
garer complètement et e été fortement 
serré contre la paroi de la galène : il e ou 
l'épaule g'iuclie luxée; il a r*;a aaaei dee 
contusions 4 l s tête et eu coté droit. 

WKSTRECHEM — Vol — Un individu a 
pénétré la nuit dane le fournil da sisur 
Ciémentin Taillv, 4 Westrehem, et y a volé 
2 pans, il a également esea.yé de s'intro
duire dane la maison d habitation mais n'a 
pu y parvenir 

HARNES. — Notre curé. — Ce dieciple 
du Seigneur ne se contente pas seulement 
de noue saAuler de ses orémus. il Tait 
maintenant dea bernions sur lea républi
cains de la commune, scr les citoyens qui 
ne veulent pas ss laisser farcir l'esprit 
par les idioties et lee hypocrisies qu'il 
débite. Ce vieux bonJieusart, jésuite de la 
plus belle sau, a juré de ramener au ber
cail les brebis égaréee dane la milice so
cialiste. (C'est toi qai Pae égaré, mon 
vieux). Croia-tu donc être un aiecle en ar
rière et avoir aifairea aux prolétaires de 
171*3 f Tu as beau faire appel aax femmee, 
et leur conseiller d'emmener leur mari a 
tes jubilés, lu ne réussiras paa, père At-
trappe. à monter le coup aux ouvrière I 

Le Parti ouvrier. — Ceat avec ane ar
deur et une propagande acharnées que le 
l'arti ouvrier travailla dans Hantes. Tous 
viennent au aeul parti qai prend et ins 
cru dans aon programme tontes les do 
léanees des ouvriers. Tous comprennent 
que jusqu'aujourd'hui, lee gouvernements 
multicolores qui se sont euecédè au pou
voir, n ont fait que trahir leurs engage
ments et qu'un autre régime de liberté doit 
bientôt surgir avec le concours de tous 
les expio.lès-de la terre. 

La socialisme qui fait dea brèches par
tout, est ls parti qui triécnphrra de tous 
les autres. Nos aoveraaire-.. dane la com
mune sont aux aboia •* cherchent, par tous 
les moyens posaiolea, e arrêter la mouve
ment en faveur dee idées collectivistes ; 
efforts inutiles, car les exploitée secoue
ront le Joug qui lee oppre.se au cr. de : 
Sue aa eu • tolisme et vive l'émancipation 
dea travailleurs ! 

JB.fr rat p rdue...u...e\ — Tells ast la 
parod.a que le e eur E. D. pourrait clamer 
aux quatre vente d Darnes. Marié depuie 
peu. avec une jeune fille de 18 ane, il vient 
de voir s'envoler son amour en la person
ne de ea jeune femme, qui a. parait-il pris 
la poudre d'eecampeiie avec aa noble 
étranger. 

Lacommatioo a été telle, peur l infor
tuné man .qu'il s aet aliuLLs doeteaw da la 
commune a été appelé 4 lai prodiiraer eea 
eoine. 

» j longuet coupes.— Une certaine agi
tation règn : en ee moment aux minée de 
Courrières ; les ouvriers sont forcée de? 
faire des longues couoes de l8heures sans 
evo r le droit de remonter. Cette situation 
eet d'autant p'ue révoltante qu on aail que 
les actionnaire de ces agnee m»n.rentel 
bo vent bien, forbifteaoks et Bordeaux,pen-
daut que lea ouvriers,eux. crevant de faim. 

Appel aur oumers La eactioa du larti 
ouvrier fait de nouveau appel é tous les 
ouvrière, sans distinction de corps de mé-
t ers, en faveur da Parti ouvrier le aeul 
capable de prendre I ur oéfense pour leur 
faire ouienir es qui leur eat dû, et les in
forma que de nouveaux groupes du Parti 
sont en formation. 

I ngroupe chez. Baudouin Charles-Louis, 
dit i arlos ; et chez Clotairs Delattre, dit 
Magasin, Enfin un troisième chez De
lattre Jean-1 aptists. dit Boiteux. 

Tous ies citoyens désireux de défendre 
leurs intérêts se feront un devoir d'entrer 
au Parti ouvrier. 

Tiraye au tort. — Le nombre des jeunes 
gens qui doivent prendre part au tirage au 
eort s élève, cette année, 4 48. 

IsTKRICOUT. — rtméraiUe: — SataeésT* 
damier 4 10 heures du matin, ont eu Usa 
tea funérailles d Augustin Beugnet, clera 
<lenotaira* Lens et secrétaire de l'Harmo-
aie de Méricourt. 

Au cimetière M. Adolphe Tournoy, chef 
de cette musique, a prononcé an diàooura 
dane lequel S a retracé la été da defusB 
à qui il a adressé an eepreme et démise 
adieu. 

RONVILLE.— Mariage.— Lundi dernier 
28 décembre, e été célébré 4 Ronville la 
mariage de Mlle Jeanne Masson evec M. 
Désiré Désir, attaché aux mines ds la 
Clerence,près Bruay. 

Nous présentons s o i jeunes époux aea 
meilleurs vœux et souhaits dsns cette he» 
rease union. 

CALAIS 
ToitatMlai potmlae. — A écrase dee PB, 

tes du jour ds 1 aa, et dans l'intérêt de M 
famille aéceeaiUuaa. le tombola qui devasl 
être tirée le 13 décembre, A J'ieeue da U 
soirée organisée 4 le Maison du Peupla. 
déjé remise aa dimanche 3 janvier, a été 
ane dernière foie remiss par lee organi
sateur s au dimanche H) janvier. 

• -

MENUS FAITS 
sTots Aa •beaaelstée. — Ver* S heure* Aa 

soir, un feu de cheminée t'est déclaré rue Saint» 
Sanvenr, 104. Il a été éteint tant grande iV'méla 

Basas a s i l e . — La nuit dernière. 62 hom
mes taas travail ont logé i ras ils de nuit, 4 fem
mes et 5 jeunes enfant*, etna ressource* eat éat 
logés ea ville par billets de fogrineet. 

TRIBUNE LIBRE 
Nous recevea* le lettre saivaele : 

Monsieur le Rédacteur. 
Nous tenons à TOUS signaler le fait seU* 

vaut, en voue priant de le porter 4 la oeav 
naistancs de vos lecteurs : 

M. Guilumot. Hateur d Hellemmeaj, 
dane ls but sans doute de s enrichir pista 
vite, fait travailler toutes aes cmvriBnag 
depuis 5 heurea du matin jusque 7 biaisai 
du soir, sans aucuns autre relâche, qae as 
se le heure qui lear ast accordée poar la 
éattsT, 

ve devrait-on paa mettre un terme A tat 
abus? 

L'inspecteur du travail ne devrait pes. Q 
noue semble, tolérer, en pareil 
nage. 

Recevez, etc. 
_ On groupe fa 

ÉTkT-CiVÏL~ 
B*c>«sBMsl*. — Naissances du 31 décnsaJaa. 

Marguerite Dierickx, rue de* Lignes, ii. —. 
Loun Petit HâteUDiea. — Paul Deslombet. aaa 
d* Lannoy, 711 — Jacob Dauber, rue des I aa 
gnes-Haiet, 187. — Elite Bauaaart,rue de Seat» 
bise cour St-Pierrc. 

Décès. — Auguste Ombroack. 71 aea, aaa 
des Chasseurs, 9. — Sopbia Kohart, 72 ans, ras 
Pellart, 40. — Félix Maxcoux, 19 aoa, rae Usa 
Longues-Haies, 245. — Clémence Boargoia, U 
ans, rue da Tilleul, impasse Nafc*ehoritnia*r,% 
11. — Heari Byttebier, lé ans, rue de la Coa- • 

| frrence, 46. 

Aiumma»» 

ETAT-CIViL DE LILLE 

Victor Plaisant, rae de BoufRera, 3. — Mar
ée! Marchand, coar des Jardins, 2b. — Jeasnm 
KMBx.rar Adolphe Werquio, 13. — Gahri*!** 
Themerelle, rour Notre-Dame, 16. — Lydie 
Rarex, place Barthélémy Dorez, 1. — Saranaa 
Dubeatrpoil, cour de la Gaité, 2. — Engrais 
Charles, cité St-Mturioe, \i. — Lurie W'esi.ruw 
de buénn. la, — Catherine Uclebel, place Sé-
bastopol, 14 — Geiiriei Debock, rus do Moli-
nel, GU — Charles Dripierre, rue d* Toornav 
02. — Louise '.ioulogne. rat du I-ong Pet, 3L' 
— Célestio Leroy, rue de la Plaine, og. 

Heroianca Beanram, 3 aas, ai 
grand, cité Lafebvr*. 27. — Gustave Dereea-. 
cour, lt> tnt 10 meit, rat Mam-aa*. cité Lys.éB. 

| _ Vicloria Cornille, 3» tôt lu moi*, eélibaïams, 
|«aue de Gaad, 31. — Séraphin Salem hier, 53 ans. 

venf Elise Leconte, rue Belle-Vue, 75. — Mari? 
Bulirel, 3 ans 10 mois, botlevard Vict*r Hua* 
1!KJ bis. — Mathilde Vereyck, 5d aoaArcure éf 
Frsncnis Fremaull, boulevard da I* Liberté, 77. 
— Eugène Flament, 6 semaines, rue d'Arcoka, 
41, cour Lit-bel, 3. — Henry Molin, 47 ans, veut 
d* Mari* Repiller, rue Jeanne Maillotte, 25. — 
Jules Vau Aaacha, 2 mois, rue Pierre Learrand, 
cite Lefebvre. 11. — Jean-Baptitte Demal e. M 
ans, veuf de Cécile Dassonoeville, nie de te 
Monnaie, B& — Sarah Fawcett, veuve de BéV 
win Dawson, rue Solférino, 5. 

ARRONDISSEMENT D ARRAS 
AURAS — L'alcool de consommation. — 

Les cultivateurs ne doivsnl pss ignorer 
que si la betterave de dietillerie eet dé-
laissée. c'est aux puiaaantea distilleries 
de melasee qu'ils dousni *'eo prendre; c e 
deru.ères ont porté le coup fatal aux peti
tes ditt Ueries agricoles qui faisaient la 
tertune des campagnes ; lss gros indus
triels qui ont la prétention do diriger les 
affaires du pava ont commencé leurs opé
rations en ls ruinant Dspuis dix années, 
ils tuent leurs mélasses quifs transfor
ment en alcools,princ paiement de l'étran
ger et s'ils affectent de mépriser les alle
mands, ils en reçoivent les mélasses im 
grand cœur 

.Ne pourrait-on pas appeler cela aussi, 
trahison nationale, puisque ruiner la cul
ture e eet donner le plue grand coup 4 nos 
forcée vitale*. 

Le monopole de la rectification dea al-
coois par 1 i tat eat chose urgente. Il fau
dra égala nent rétablir dans nos cauupa-
f;nea aea diatillenea da flegmes peur uli-
iacr les betteraves et ne se servir qas de 

produits exclusivement français 
L i-tat a le devoir de régler cette ques

tion et eu plus vite Quant aux achats dea 
usinée existantes, l'Etat n'a pas & se g•>-
ner beaucoup poar lee accapareurs ; il n'a 
que suivre leur exemple et leur dire : 

Vous avez anéanti tous lea petite,et cela 
dans ua intérêt personnel, mangeons taue 
mais dans l'intérêt national, vous nous avez 
donné trop de preuves de votre patr.otia-
me et de votre désintéressement pour vous 
permettre aujourd'hui de le rouspétance. 

LE MESNIL — Oa lâcheur. — Charles 
Durand, conseiller municipal du Parti ou
vrier, vient de confirmer les soupçons 
qu'on svatt toujours eus sur sa sincérité. 

En effet, soudoyé par la Compagnie des 
mines, il a lâché le Parti ouvrier qu'il re
présentait aa eohoeil, poar briguer te 

I mandat de délégnê suppléant. 
Pousssnt l'hypocrisis plus loin, U e lea 

ce une pétàtien poar (sire avouer aax ou
vrière qu il n y avait pae ea de preeeion 
pendant la période éioctorale. 

'- c'ievalier 
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